
HOMÉLIE DU 3° DIMANCHE DE CARÊME (3 MARS 2024) 

(Exode 20/1-17... 1 Corinthiens1/22-25... Jean 2-13-25) 

 

    Que garder de Jésus ? Il a essentiellement enseigné dans les synagogues et sur les chemins au 

milieu des foules. Il a aussi soulagé, consolé, guéri, tous ceux qui étaient dans le besoin... 

Aujourd'hui, il se montre d'une dureté surprenante, violente. Montant au Temple de Jérusalem, 

le voici qui renverse le comptoir des marchands où s'entassaient des animaux (bœufs, brebis et 

colombes) en attente d'être sacrifiés. S'il y avait eu des partisans du bien-être animal, eux aussi 

auraient été scandalisés devant l'entassement de plusieurs centaines de bêtes tuées chaque jour ! 

Il bouscule aussi les changeurs de monnaie qui offrent leur service à tous les juifs de l'étranger 

qui affluaient à Jérusalem pour la grande fête annuelle de la Pâque. 

    Une question se pose : pourquoi cette violence ? Le culte s'était ainsi mis en place depuis plus 

d'un millénaire. De temps à autre déjà des réflexions s'étaient faites jour : "Offrez nos cœurs 

plutôt que des sacrifices !" Des mots qu'on retrouve sur la bouche des psalmistes et d'un 

prophète comme Amos. Jésus veut purifier ces pratiques cultuelles. Il sait sa mort prochaine. Il 

sait qu'un nouveau culte apparaîtra après qu'il se sera "relevé d'entre les morts" ! Il va même 

jusqu'à annoncer la destruction du Temple. Destruction qui se produira 40 ans plus tard, en 

l'an 70... Sur le coup, les disciples ne comprennent pas. Eux aussi ont dû être scandalisés, 

stupéfaits de cette attitude de Jésus ! Ce n'est que plus tard qu'ils comprendront, après la 

résurrection... Jésus fait "signe" à ses contemporains. Dans l'évangile selon Saint Jean, il n'est 

jamais question de miracles, toujours de signes ! "Cessez de faire de la maison de mon Père une 

maison de commerce". Il aurait pu dire "la maison de Dieu le Père" ou de "votre Père" ! En 

disant "mon Père", il se révèle comme le Fils par excellence... 

    Ce culte du sacrifice d'animaux, les juifs l'avaient emprunté à des religions environnantes. 

Dieu soit loué, ils ne faisaient pas passer par le feu leurs propres enfants comme les Cananéens 

du dieu Baal ! Et ils voulaient signifier par là le rachat de leurs péchés... mais tout cela traduisait 

une conception de Dieu encore entachée. On ne marchande pas le salut avec le Seigneur ! Dieu 

donne gratuitement ! Et par sa mort sur la croix, Jésus nous a obtenu ce Salut une fois pour 

toutes. Cependant, imaginons ce qu'a été cette mort pour les contemporains de Jésus. L'apôtre 

Paul l'exprime clairement : "Scandale pour les juifs, folie pour les païens !". Scandale pour les 

juifs, c'est-à-dire occasion de chute, puisque la mort sur la croix était pour eux signe de 

malédiction !... Folie pour les païens, parce qu'un dieu, ça ne peut pas mourir ! 

    Alors, si les sacrifices d'animaux deviennent inutiles, si le Temple n'a plus d'avenir, que reste-

t-il ? Il nous reste Jésus et son commandement d'Amour qui résume tous les commandements 

reçus par Moïse autrefois. On en connaît : pas de meurtre, pas de vol, l'amour pour son père et 

sa mère, pas de faux témoignage, pas de convoitise... ! Mais deux d'entre eux sont 

particulièrement développés : "Pas d'autre dieu que notre Dieu" et "respect du jour du Sabbat"... 

Là sont les plus gros dangers pour nos vies ! "Pas d'autre dieu" : je pense à ce jeune qui 

témoignait de sa vie. Après avoir travaillé dans un fast- food, il trafique désormais de la drogue, 

ce qui lui rapporte 500 € par jour. Et il ajoutait calmement : "Pour de l'argent, je n’ai pas peur 

d'être tué !" L'argent est devenu son dieu !  Quant au jour de repos hebdomadaire, nous le 

devons à la foi juive. Jour pour vivre la fraternité, jour pour entrer en relation plus étroite avec 

notre créateur et sauveur. En définitive, la Parole de ce jour nous donne les clés d'une vie 

épanouie. Comment ne pas nous en réjouir ? Amen.     
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